
LES COTES DE LA GASPJÈSIE.

au-dessous dle la saillie dla rocher, qu'on nious rapl)or-

t-ait l'escapade du pai-ivre ivrogne ; placés ainsi
v--isde cette muraille lisse, droite, surplombant

illQlflCeM UnU DCinos ne pouvions qu'app>laudir à la,
sacre décision, prise par les aittsî' mphr

le retour de scmblables folies. Mies compagnions de
'~oaeet moi, nous nous étions rendus pour visiter les

,rchles do l'île de IPercé, sous lesquelles quelqu es coups
de ramne euirent bientôt condulit notre berge) .

Les montagnes voisines, ainsi qule les îles dle Percé
~de 3onaventure, sont frésd'und pierre très-

friable et se décomposant aiséient à l'air; de sorte
que l'action continuielle des vents et des flots leur
dlonne avec le temps des formes nouvelles et sou-vent
fantaistiques. Pouss ées avec force entre l'îl e de Toa
venture et la, terre ferme, par les vents qui arrivent
ýde la, Pleine mer dans touite leur pulissance, les Vagues
minent les rochers lentement, mais sûremnent; elles
ont déjà Creusé ces deux archies, remarquables par leuir
réguilarité.. Qui s'ait, si) dans les siècles p)assé,s, des
arLlches semblables ii'ont pas relié l'île de Percé avec
le MNoint-3oli? Tout ,,eiible l'indiquer ; et Denys, qui

Uiiai es lieux,ý il y a, deux cents ans, en était
'orsad.Lorsqu'il y vint unprmir fois, iln'y

avait qu'une arche; dans un second voyage fait,
bien (les alimées ajmresi il rec.onnut que deux antres

4.es dernières dsaufermée par l'éboulemient d'une
partie, du rocher.

Les pass:ages ouverts dans le iroc ont à Pe près


